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Photo 1 : Le Ptérophore blanc 

Les liserons, comme le Liseron des haies, 
Calystegia sepium (L.) R.Br., 1810, bien que haïs par 
certains jardiniers, ont leur utilité : joliment décoratifs, 
ils portent des fleurs qui offrent nectar et pollen en 
quantité aux abeilles. Ils servent aussi de nourriture 
aux chenilles de plusieurs espèces de papillons. 

 Le Ptérophore blanc (photo 1), Pterophorus 

pentadactyla (LINNAEUS, 1758), ou "Petit ange de 
nuit", est actif la nuit et peut être attiré par les 
lumières [WIKIPÉDIA, 2012 a]. 

Le Ptérophore commun (photo 2),
Emmelina monodactyla (LINNAEUS, 1758), vole 
presque toute l’année. Ses chenilles se développent 
également sur des Ipomées et des Chénopodiacées.
[UKMOTHS, 2012]  

(L’un des plus petits papillons d’Europe, 
la Nepticule du liseron (Stigmella freyella (HEYDEN, 
1858), Winden-Zwergminierfalter en allemand), ne 
mesure qu’un peu plus de 3 mm d’envergure. Sa 
chenille vit en mineuse à l’intérieur des feuilles du 
liseron qu’elle ronge [LERAUT, 2012].) 

La Pie*, (photo 3) Aedia funesta (ESPER, 1786)
fait partie de la famille des Noctuelles (Noctuidae).
Le papillon butine les fleurs la nuit ; sa chenille se 
développe exclusivement sur les liserons, se nourrit 
la nuit et se cache au sol durant la journée. Les 
adultes volent de mai à juillet, l’espèce peut
présenter une deuxième génération partielle (VIII-
IX) [WIKIPÉDIA, 2012 b], [ROBINEAU, 2012]. 

Le Sphinx du liseron, Agrius convolvuli
(LINNAEUS, 1758) est l’un des papillons au vol le plus 
rapide : certains sphinx atteignent, semble-t-il, une 
"vitesse de 120 km/h par conditions idéales"
[GROUPE DE TRAVAIL DES LÉPIDOPTÉRISTES, 1999]. Ses 
chenilles (photo 4), d’une taille de 10 à 12 cm au 
dernier stade, se nourrissent également sur l’oseille, 
l’impatiente, les marguerites, le tournesol [GROUPE 

DE TRAVAIL DES LÉPIDOPTÉRISTES, 1999]. 

(Les papillons des photos 1 à 3 ont été 
photographiés à SOPPE-le-HAUT)

 
Photo 2 : Le Ptérophore commun 

 
Photo 3 : La Pie 

 
Photo 4 : Chenilles du Sphinx du liseron 

* Une espèce proche, La Funèbre - ou Noctuelle en deuil, Tyta luctuosa, se développe aussi sur les liserons. 
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